
LES CORPS DE MÉTIERS 
(CD : CONSTANTINOPLE – Que le yable les emporte!!! 2005 ) 
Paroles et musique:  traditionnelles 
 
 
Un diable est sorti des enfers, pour faire le tour du monde 
Autorisé par Lucifer, à prendre dans sa ronde 
Un des chaque corps de métiers, commençons par les meuniers 
Prenant double mouture, montez dans ma voiture 
 
Boucher coquin qui vend de tout, pour du bœuf de la vache 
Un diable arrive ici chez-vous, ah ! bonjour, maître Eustache 
Bien promptement dépêche-toi, pour t’en venir avec moi 
Laisse-là tes fressures, monte dans ma voiture 
 
Boulanger, c’est à votre tour, ne faites plus la miche 
Il faut laisser là votre four, aussi votre farine 
Et vos pains beaucoup trop petits, vos gâteaux à moitié cuits 
Et votre pâte sûre, vous mènent dans ma voiture 
 
Cantinier avare et fripon, ne faites plus le drôle 
Je vous déclare sans façon, que vous êtes sur mon rôle 
Aucun bon vin vous ne vendez, le monde vous enivrez 
Avec l’eau presque pure, montez dans ma voiture 
 
Vous, marchand maudit ici-bas, j’ai pour vous une place 
Tous vos vols sont, n’en doutez pas, écrits sur votre face 
Le prix vous vendez quatre fois, et souvent c’est à faux poids 
Ou à fausse mesure, montez dans ma voiture 
 
Perruquier, barbier malfaisants, c’est à vous qu’on s’adresse 
Car vous blessez tous vos clients, par votre maladresse 
Avec vos rasoirs ébréchés, la barbe vous arrachez 
Vous blessez la figure, montez dans ma voiture 
 
Juges, avocats et procureurs, le diable est à vos trousses 
D’un enfer rempli d’horreurs, vous n’êtes qu’à six pouces 
Vos plaidoyers et vos serments, et surtout vos jugements 
Gâtant les procédures, vous mènent dans ma voiture 
 
Vous ne serez pas oublié, docteurs en médecine 
Si les malades vous soignez, ce n’est pas par la mine 
Par vos remèdes mal donnés, vite vous les envoyez 
En terre, en pourriture, montez dans ma voiture 
 
Pour trouver encore de ces gens, je ne suis pas en peine 
Luy a t-encore bien des méchants, mais ma voiture est pleine 
Vous voulez donc tous y monter, il faudrait vous emmener 
Tout droit à la brûlure, mais non marche ma voiture 
 
Et vous tous, bons cultivateurs, vous n’êtes point de ce nombre 
Car vous êtes des gens d’honneur, le diable n’a rien contre 
Vos terres vous cultivez, honnêtement vous vendez 
À la bonne mesure, ne v’nez pas en voiture 
 


